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CHRONIQUE SCIENTIFIQUE 

linliuence de la lune sur les plantes 
Agriculteur et physicien» 

Expérienca»Bde Well . - Le " , f ^ ° , ' d " 8 • ' ? e n , 

de» plante». —Tout le monde d accord 
Los jardiniers et les cultivateurs disant que la 

tuunicro de la lune, dans lu mois de mai, exerce 
une influence fâcheux sur les plantes. Ils avar> 
nent avoir observé que la nuit, quand le ciel est 
serein, les feuilles, les bourgeons exposé» à ctett* 
lumière roussissent, c'est^à-diire se gèlent, bien 
que la température rUcvéc au thermomètre soit 
de quoique» degiés au-dessus de zéro. Si le ciel 
est couvert, ejiupékue les rayons de rastre d'arri-
s/er jusqu'aux plantes, les momies effets ne se pro
d u i r a plus alors que la température est encore 
basse . en sorte que, pour les geins du peuple, 
c'est la lumière de la luub qui possède des pro
priétés frigorifiques spéciale. Et pourtant en di
rigeant, commo le dit Arago, le* plus largt» Ion-
tilka, lo» plus grands réflecteurs vers notre s-.lcl-
lite, eu plaçant à leur foyer des tliermomètrce 
itrèo délicats, on i»'a jamais ricin constaté qui pût 
justilier pareille conclusion. Aussi, pour les phy-
BiciciLi. la lune rousse doit être rangées parmi les 
préjugés populaire, tandis que, pour las agricul-
fceui-i, die existe parfaitointiit bien. 

1! va do soi iruo la lumière de la luino n'a ricin 
à voir avec le phénomène. Ello ne pourrait que 
nous îvî'écliir un p^u de la chaleur du soleil, bien 
peu, puisque l'iazzi Snyyt'h, qui fut astronome 
royal d Ecrase, avait trouvé jadis, au sonwnet du 
Ténériffe, que l'astre nous envoie justs autant de 
chaleur qu'une bougie placée à 15 mètres de 
d i . l anc , au niveau de la surface terrestre. La 
cause d u gjloea nocturnes est tout autre, C'est 
encore Arago qui l'a très bien indiquée et il l'a 
trouve • dans un fait qui venait d'être découvert 
par un physicien anglais, Well. 

Personne avant Well n'avait soupçonné qu'un 
corps pûi, acquérir la nuit une température dif
férente do cUle de l'atmosphère. Or, il on eat 
ainsi. Si l'on plate eu plein air do petite» m:is:ja 
de coton, d'édredou, etc., or» constate souvent 
quo leur température dc:>ccnjd au-dessous de la 
tempéiatnre de l'atmosphère ambiante, de 6, dk> 
7 et mémo de 8 degrés centigrade». Un thermo-
UBÎt-ro, à la fcnître, marque, par exemple, 6 de
grés, et un t lui mon f! re, ciifcrrrjé djvna da la 
ouaU.< déposée sur le sol, p.ut marquer 2 de
grés au-dessous de zéro. Los végétaux sont dans 
le tnéims cas ; corps mauvais conducteurs, ils peu
vent geler, l i ne faut pas juger du froid qu'une 
plante éprouve d'après les indications du thermo-
jn' tiu duais l'air. 

Mais lo l'elroidissantuiit intense des plantes ne 
su 1 viont que si le ciel est clair ot serein. La 
plante rayonne de la chaleur fortement vers l'es
pace et se refroidit. Si le ciel est couvert, le phé-
îiomono no se produit plus. 

Alors peut facilement s'expliquer le désac
cord entro les ancien» physiciens et les agricul
t e u r Dans les nuits d'avril et do mai, la tomipé-
ratu.rc db l'air n'est souvent que de 4, de 0 ou de 
6 cjogrés au-dessus de zéro. Quand cola arrive 
lo, plante» expo tes à la linruore de la une, 
c'e'^à dire à un ciel serein, peuvent geler malgré 
l'indication du i..crir.omctrc. Si la lune ne brille 
pas, c'est à-dire si le ciel est couvert, la tourné-
raturo des plantes ne dceoundaut pas au-dessous 
de colle de l'atmosphère, il n y a plus de gelée, à 
moins quo la température de l'air ne s abaisse 
aussi au-dc^>ous de zéro. 11 est donc p|:uTai ta
in "il exact, comme les jardiniers le prétendent, 
qu':..vi . de» circonstance» atmosphériques toutes 
•enJbbbfcs, tino plante pourra être gelée ou ne 
l'être pas, suivant que la lune sera visible ou ca-
oh''. derrièro les nua"es. h 1 s se tronupent, c'est 
•iniiîltinent en attribuant IVfF.t à la lumière do 
no'.re sahellitte qui n'a rien à faire avec les g, lées 
pri 11 tanières. 

S ns la découverte de We'l, on aurai r nié lang-
4>.'. ijij la réalité do 1 observation des culuvateair». 
11 faut iréuéralonn nt compter avec les traditions 
populaires. Il y a souvrnt une vérité au fond dos 
préjugea rép?;Klu3 pondant la suite des tomps ; 
•euii-iricnt il faut savoir les dégager dbs erreurs 
qui l'entourant. On le voit dans le cas ae'lel, à 
l'explication pri-s, l'observation des jardinier; est 
part'lit imsnt exacte. 

H. P . . 

INFORMATIONS 
LE pftÊsiimvr DK 1 A itrrriiLiyuE 

Al! SAXON 
r. rU, 27 m:ii. — Le Président de la Répuuliqn» 

et r-T'n.- Lcubet, iu:conip:'gn_-. par le t;vm'n.l l)u-
boi-, M. Ainsi (' nbaricu et le ccnwnaïKlant Kiai-se, 
ont visita ce matin le Sa^on de peintuio et de sculp-
èuro d > la Société nationale îles lieaux-Arts. 

Ils ont c v reçus, à leur arrivée, au Grand-Pa
lais, p.ir M>I. Cnaumré, Mini-tro de l'Instruction 
IPub-Ui'i? ; Houjon, Dire tour dos Bcmux-Arts; Lé-
pine, Prôfet de police; Airrar11. secrétaire rr'aérai 
do l.i l'r.'iftvturc dv 'a Seine, etc. 

01. OMaTOH A UXBSKOJLR 
Paris, 37 mai. — M. Combes, président du Conr 

•oit. a reçu une délégation d'instituteurs aecoTOpa-
gnés des députés et des sénateurs dos Bouehes-du-
Hhône, qui venaient l'inviter à assister au Congrès 
des aiMu-ales des instituteurs et institutrices de 
France, qui se tiendra à Marseille le 8 août, pro
chain. 

M. Combe* a accepte cette invitation. 
I N GnOOPÏ UJMLHJÛRC1A1. A LA OIIAMIlHE 

Paria, 27 mai. — Il vieut do se former à la Cham
bre, un nouveau giou-pe parlementaire. H se propose 
d'étudier spécialement lea questions susceptibles 
d'aider au di-veloppcroent du commerce d'exporta
tion de la Fiance et do se, colonie» ot d'aider à la 
Conclusion do traités de oemmerce avec les autres 
puissances. 

•M. François Do'.onole, député d'Lado-Chine, a été 
nommé président. 
Mme LOTJBET AVX CRECHES 

DU V" ARRONDISSEMENT 
Paris, 27 mai. — Mme Lonbet a visité cet après-

midi los deux crèches du V* arrondissement, situées 
l'une rue des Trois-Port.es, l'autre place Monge. 

Au cours do sa visite, Mme Loubet a fait distri
buer das jouets aux enfants et elle a remis une 
somme do 130 francs à chacune des deux creohes. 

L'IMPOT SUR LE REVENU 
Paris, 27 mai. — Le Président de la Commission 

de législation fiscale, M. Mer.ou, et le rapporteur, 
'M. Renault, ont reçu mission de se rendre auprès 

ACTUALITE 

— Vous verrez ça en prison... 
— Ben quoi, la prison... c'est plus déshonorant aa-

jounThui... on y met des gans tirés comme U faut ! 

du Ministre des Finances pour lui demander de dé
poser avisât lo lor juin, son projet de loi sur d'impôt 
sur le revenu. 

La commission se déclare prête, si ce dépôt n'a pas 
été effectué par le gouvernement, à la date ci-dessus, 
de rapporter immédiatement les propositions dont 
elle est saisie et d'en demander la disouission immé
diate. 

LA SANTÉ DE M. RIBOT 
M. Ribot va mieux. Son fils, sorti premier de 

l'examen do l'internat, est parmi ceux qui l'entourent 
de soins assidus. 

M. Ribot reviendra probablement à la Chambre 
avant la fin de la session. 

On ne peut toutefois espérer, malgré l'état excel
lent du malade, qu'il puisse s'occuper des affaires pu
bliques avant nn mois, la phlébite ne permet pas, 
en effet, do rester assis longtemps sans danger. 

Li: CAS DU CAPITAINE FRITSCH 
Paris, 27 mai. — L'È'cao de l'arls dit que le mi-

nistro de la guerre, se conformant à l'avis du con-
sed d'enquête, désignera, avant la fin de la semaine, 
le régiment d'artillerie dans lequel le capitaine 
Fritsch sera de nouveau incorporé. 

Par contre, lo OU Btas assure que le général 
André a l'intention de maintenir le capitaine Fritsch 
en non-activité. 

On reprocherait au capitaine, sa participation à 
l'ouvre do la Pairie française, dont il fut un des 
secrétaires. 

LAOtRESTATTON DE ROSKlMBERO 
Beyrouth, 27 mai. — Des agents du Consulat de 

France à Beyrouth ont arrêt.', nier, dans ostts vilile, 
l'ex-chauoinc Rosenberg, in ulpj d'ce>croquerie et 
qu'on recherchait depuis près d'un an. Rosen/berg, 
qui a été appréhende on vertu d'un mandat déoernô 
par M. Flory, juge d'instruction, sera ramené in
cessamment à Paris. 
LES MANIFESTATIONS ANriAiUTRICHIrJXNES 

EN ITALIE 
Romo, 27 mai. — Les journaux de Venise signa

lent do nouvelles manifestations acitiautriehicnues 
qui ont eu limtà Mantoue, Chioggia, Conegliano, Lo-
nigo, Montagnajia, Kovigo et Triesimo. 

LA PKSTE DANS L'INDE 
Londres, 27 mai. — A la Chambre des Communes, 

lord treorg.' Hamilton, secrétaire d'Etat pour l'Inde, 
a déclaré que lo nombre des décos, dus à la pesto dans 
lo Pendjab, dent la p pulation eut de 22.000.000 ha
bitants, n été de 111.789 entre lo 1er janvier 1903 et 
lo 3 mai 1903. 
l*N>: GREVE MONSTRE D'OUVRIERS TIS
SEURS EN PBItStPBCnVK AUX ÉTATS-UNIS 

Phi'ad l'phie, 27 mai. — Las patrons tisseurs ont 
rofu.sé à leurs ouvriers la semaine de 55 heures do 
travail. En conséquence, on s'attend à ce que 100.000 
hommes M mettent on grève» lundi. 

LA SEPARATION 
D E S 3ÉK3-X.IB33S E T D E L ' É T A T 

I.e projet lluhbard 
Paris, 27 mai. — M. llubbard a déposé sur le 

bureau de la Chambre un projet de loi sur la sépa
ration des Eglise» et de l'Etat dont voici les grandes 
lignes : 

« Lo Concordat est dénoua». Toutes les ordon
nances et décrets ayant abordé des avantages ou 
privilèges aux différents cultes sont abrogés. Lo bud-
g"t des cultes est supprimé. » 

Cependant, le député <lea Basses-Al|pes consent à 
accorder dos so ours alimentaires aux prêtres sanri 
ressources, mais pondent deux ans seulement. Quant 
aux prêtres inca.paili os de travailler, ou trop âgés, 
ils touL'lieront, à titre de secours,une pension maigre. 

Los eu tes relèveront uniquement de l'application 
simul tanée des lois sur la presse, le droit do réunion 
e! d'association, tel qu'il est fixé par la loi d? 1901. 

En ce qui concerne les édifices consacrés aux cultes 
qui appartiennent à l'Etat et aux communes, la ges
tion en se:«it confiée à des conseils d'éducation so
ciale chargés de les administrer et de les louer tem
porairement aux diverses associations religieuses ou 
philosophiques. 

Ces conseils seraient composés : 1. Du Maire do la 
oomcmti-no; 2. de délégués nommés par les conseils 
municipaux ot généraux; 3. du Préiet; 4. do l'ins
pecteur d'Académie et de citoyens et citoyennes élus 
par le» pères et mores de famille domiciliés dans la 
commiMio, sous cette réserve qu'ils seront munis de 
leur ccrfâficat d'études primaires, et âgés de 30 ans 
au moins, et CO ans au plus. 

Ce sont ces conseils communaux d'éducation so
ciale qui disposeront des revenus annuels de toutes 
ie* ressources provenant de la liquidation des cures 
et des faJbrqucs. 

Ces fonds devront être déposés à la Caisse natio
nale d'épargne, après revendication des familles ou 
des héritiers légitimes pour les biens existants ou en 
nature. 

DANS LE SUD ALGÉRIEN 
LA SITUATION. — M. JONNART SUH LES LIEUX DES TROUBLES 

Alger, 27 mai. — Les nouvelles publiées sur la 
situation de nos postes du Sud-Oranais et sur la 
captuTe de plusieurs convois par Bou Amama se
raient heureusement sans fondement. 

Il est probable que le gouverneur général, pour 
se rendre compte par lui-même de la situation de 
nos postes dans le Sud-Oranais, et pour s'assurer 
que les instructions et les vue» du gouvernement 
•ont strictement suivie», fera prochainement une ra
pide excursion dans cette région. 

En raison de la session des Délégations financie
rs», le gouverneur général profitera sans doute de» 
songes de la Pentecôte pour réaliser ce projet. 

LES F Ê T E S DE R O U B A I X 
31 MAI ET 1" JUIN 

LES GÉANTS DES FLANDRES 
L'une des principales attracticos des fêtes de 

Roulbaix, et le « clou » de la joareés du lundi 1er 
juin sera oertainoment la promenade des géants des 
Flandres. Plusieurs de ces géant» ssst dejè, arrivés 
che» nous et en ce moment, dans un terrain com
munal du boulevard de Cambrai, on « mente n Mar
tin et Martine de Cambrai. Papa Rsxtze est égale-
mont notre hôte depuis quelques jo*r». Les autres 
géants sont en route pour Roubsix. 

On sait que lundi prochain, nous aurons l'insigne 
honneur de saluer Gavant et sa famille, Martin et 

•naine. Reuze a déposé sa lance désormais inutile et 
gênante, mais a conservé son casque, sa cuvasse, ses 
yeux terribles et cette épaisse barbe noire qui lui 
vaut un air majestueux ot farouche. D'une main fer
me, comme Bippolyte, il guide ses ardents cour
siers. 

iQucflkis que soient la gloire de Gayant et de 
Reuec et lour suprématie incontestable sur tous les 
géants des Flandres, il serait injuste de passer sous 
silence Lydéric et Phynaert, de Lillo ; Martin et 
Martine, de Cambrai~f7ea»i, de Calais, et Isabelle 

GAYANT ET SA FAMILLE 
Martine, Jean do Callais, ot Isafbelle de Portugal, 
Oar^antua de Bailleiri, Lydéric et Pliinaert et J. 
Maiïlotte, de Lille, Reuze de Duu'kcrque, et le sous-
géant de Wattrctos. 

Quelques mots sur ces visiteurs de marque feront, 
croyons-nous, plaisir à nos lecteurs. 

Qu'est-ce que trayant, le fameux lGay*nt, de 
Douai ? 

Figurez-vous un mannequin d'osiet*rî»nt de vÎDgt-
deux pieds, vêtu en chevalier de la Renaissance : 
casque à mentonnière, cuirasse, cott<a de mailles, 
brassards, gantelets, cuissards, rapière, laoeo et 
écu. Un manteau de pourpre flotte sur ses reins. Une 
jupe de même couileur couvre le bas du corps, évasé 
en forme do cloche à fromage, pour dissimuler los 
boit vigoureux porteurs de cette étrange machine. 
Mmo Gayant, do son nom propre Marie Cagenou, 
l'as>coniipaigne. Ateifée en châtelaine du XVI» sièdo, 
— 'bonmet à la Marie Stuart, large fraise godron-
née. coSier, éventail de plumes et chaîne do pierres 
préciouse'S, — elle n'a quo 18 pieds; mais c'est un 
vrai Huilions, à la chair abondante, rubiconde et 
fleurie. L'h^roïquo couple est escorté de sa famille : 
Jaeqvct, 11 p'eds, toquet à plumes, mantelet fur 
Cépaulo, pourpoint à crevés des Valois; — Villon, 
d'un pied moins.grande que son frèro et dont lo cos
tume «omble taillé dans MM défreque de sa mère; 
— Bi«din., le dernier né, le Benjamin, qui n'a guère 
que trois métros, et qui a conservé lo bourrelet, la 
blouse et les hochets de sou jeune âge. C'est on cet 
équipage que, rO dimanche qui suit le 6, juillet, — 
sa souvenir de l'entrée do Louis XIV à Douai, en 
1007, — Gavant » se présente à ses enfants pour re
cueillir leur tribut de vénération et d'amour.» 

Gayant n'est que la forme vulgaire et patoisée du 
mot ,,(nnt. 

Dunkerque a pour ïtru:e les yeux de Douai pour 
Gayant, et le tient pour lo pins beau, le plus fort et 
le plus glorieux des géants. Nul doute, ainsi que l'a 
prouvé notre aimable et érudit confrère, M. Dodan-
thun, qu« 'teuze n'ait paru en publie dès le XVIe 
siècle. Il avait alors douze pieds de haut. Il était 
vêtu d'un habit bleu, largement galonné d'or et 
d'une jupe de même couleur. Douze porteurs le fai
saient marcher, salucr,d«nser même.Comme Gayant, 
il avait compagne et famille. Sa femme s'appelait 
Gentille. Un, de leur9 enfants, modeste bébé de neuf 
pieds, se tenait blotti dans la plcbc de son auguste 
père, d'où il sortait pour crier: * Papa !... Papa !...», 

de Portugal et Gargantua, de Baillctfl. 
Des couplets populaires célèbrent les mérites dé 

Gargantua : 
U est le fils de Gargamella 
Jblt du célèbre Grangouster. 

Chevalier de la panse pleine, 
De la mâchoire grand cordon, 
U boirait d'une seule haleine 
Deux cents tonneaux plus un canon. 

'iflini' 

LYDÉ"IC e» PHYNAERT 
demander à manger et recevoir les victuailles de 
toutes sortes qu'on lui tendait. La Révolution fut 
funeste au bon géant. Elle l'affubla, en 1793, d'une 
carmagnole, et d'un bonnet rouge, puis le condam
na & mort. Il parvint 1 y ée'happei ; mais dans la 
tourmente, le pauvre homme avait perdu sa femme. 

Impossible de retrouver Gentille ! Il fut inconso
lable tout le temps qui convenait ; après quoi il 
convola gaiement en secondes noces. Reuze est au
jourd'hui perclus de rhumatisme ; aru«i lui a-t-ou 
donné un char, nabis véhicule ds forme p**udo-j» 

REUZE conduisant son char 

Honneur et gloire aux géants du Nord. Qu'ils 
soient les bienvenus parmi nous I 

l e s i l i n é r a i r e s d e s g é a n t s 
Hinirairt d ensemble. — UoutcvarJ de L'ambrai (dé

part), boulevard do Paris, ruo Neuve, Liraiidc-l'Uce 
(dio location). 

A la Grande Place, les géants se divi.-cront pour se 
rendre dans tu divers quartiers de la Mile dans 1 ordre 
suivant : 

FAMILLE QAYAST 
QUARTIER DE L'Emu, — Unes parcourues: Uou-'s-

vard de Cambrai, boulevard do Pan», rue du Moulin, 
rue Neuve, Grande-l'Iace. rue Meuve, rue des fabri
cants, place du Triches, rue des Meurs, rue des Arts, 
rue de l'Epeule, rue Marquisat, rue du Brondelorre, rue 
Brczin, ruo de l'Kpeuie, rue Watt, rue de Croix, rue de 
la Perche, rue lnkermann, rue de I Industrie, rue d Isly, 
rue des Arts, rue lnkermaun, rue de feebastopol, rue 
de Soubise, rue de Crouy, rue du C'uroir, rue de Sébas-
topol, rue de l'Union, boulevard Gambetta, boulevard 
de Paris, boulevard de Cambrai. 

MAtTlN-MAXTlNB DE CAMBRAI 
QUARTIERS DU Mon IN ET DU TILLEUL. — 1,'ucs par-

eournes: Boulevard de Cambrai, boulevard de Paris, 
rue Neuve, Grande-Place, rue Neuve, boulevard de l'a-
ris, rue Clianzy, rue du Havre, rue du Moulin, ri» 
Saint-Jean, rue du Coq Français, rue Decrëme, rue ds 
Bavai, rue Rocroi, rue Louis-Decottignies, rue Mont-
golfier, rue Jouflroy, rue du Coq Français, rue Decrëme, 
rue de Denain, rue du Tilleul, rue d'item, rue Llammar-
tin, boulevard de Paris, boulevard de Cambrai. 

JEAN DE CALAIS ET-ISABELLE DE POR
TUGAL, DE CALAIS 

QUARTIER DU PUE. — Jlucs parcourues: Boulevard de 
Cambrai, boulevard de Paris, rue Neuve, Grande-Place, 
rue Neuve, rue du Moulin, rue de Valmy, rue du Coq-
Français, rue du Tilleul, rue de Condè, rue du File, rue 
de Mons, boulevard de Mulhouse, rue Hoche, me du 
Pile, rue Marceau, rue de la lialance, rue Monge, ru» 
Leverrier,. rue Pierrede Koubaix, rue des Fossés, rue 
Saint-KJcuthère, rue Thiers, rue lleaurewaert, rue du 
TiHeul, rue du Coq Français, rue de Valmy, rue du 
Moulin, boulevard de Paris, boulevard de Cambrai. 

GAltGAXTUA DE BAILLEVL ET SA SUITE 
DE MARMITONS. 

QUARTIERS DU JEAN GHIST.AIN ET pu CcL-Di-Fotra. — 
Rues parcourues: Boulevard de Cairtbrai, boulevard de 
Paris, rue. Netrve, Grande-PUace, rue Neuve, boulevard 
Gambett», rue de la Taillerie, rue des FjfuvtuTea, rue des 
Longues-Haies, rue Pierre dc-Roubaix, rue de l'Oouns-
let, rue Lavoisier, me LACTOIX, rue PeMart rue de l'Om-
mclet, rue viaint Louis, boulevard ds Strasbourg, rue ds 
la Vjgne, rue Bufloo, rue Daubantes, rua ds Flandre, 

rue Basse-Masure, rue Voltaire, rue Lauruyére, rue Roi» 
lin, rue Turgot, rue PhiUprie-le-Boa, rue des Seot-Pont», 
rue de lOmmelot, rue Pektaxt, rue Lacroix, rue Lavei-
sier, rue de l'Ommélet, rue Pierre-de-Boubaix, rue ds» 
Longues Haies, rue des Filatures, rue de la Tuilerie, bou
levard Gambette., boulevard de Paris, boulevard d» Cam
brai. 

LYDERIC ET PHINAERT ET JEANNE MAIL. 
LOTTE DE LILLE. 

QUARTIERS DE NOTRE-DAME ET DD FONTBWI. — Rum 
parcourues : Boulevard de Cambrai, bout'ewurd de Pari», 
rue Neuve, Grande-Place, rue Neuve, boulevard Gsm-
betta, rue de la Tuilerie, rue du Coq-Français, rue ds» 
Longues-Haies, me Monge, rue Bernard, me Pierre-d»-
RoaUaax, rue de l'Ommélet, rue PeUalt, rue du Curé, ras 
du Vieil-Abreuvoir, rue Nain, rue des lignes, rus ds» 
Ecoles, rue Noure-Dame, rue BlsmctetnaiH», rue du Foa-
tenoy, rue des Chasseurs, rue Ardhauèn», rue Diarjahs-

Un enfant de Gayant : BINBIN 
maille, rue du Fontenoy, rue Fosse-aux-dhênes, rue Saint-
Antoine, rue Péllart, nie de i'Oranudiet, rue Pierre-ds-
Roubaix, rue Bernard, rue Monge, rue des Longues-
Haies, rué du Coq Français, rue de la Tuilerie, boulevard 
GaeiJbetta, boulevard de Paris, boulevard de Camibrai. 

REUZE DE DUNKERQUE ET LE SOUS-GEANT. 
DE WATTUELOS. 

QUARTIERS DE LA MAKBLLERII ET DU FRESNOY. — Ruet 
parcouruet : BouHovard de Cambrai, boulevard de Paris, 
rue Neuve, Grande Place, rue Neuve, rue dos Fabricants, 
place du TraJhon, rue du Trienon, rue des Art», ras 
Boudberde-Psrttus, rue du Luxembourg.rue de Bénaune, 
rue de la Maïkc-Lleric, rue Curvieer. rue de NnpJes, rus 
d Italie, rue du Frosnoy. rue de '.'Ouvst, rue de Lorraine, 
rue des Vosges, rue <a iLninal, rue de Reenirernont, rue du 
Fresnoy, boulevard u Amnentières, rue de Lorraine, 
rue des Vouges, rue dlji l'Vesrjoy, rue Curvier, 
rue de Turin, rue de Gênes, rue de N'aples, 
rue de Rome, rue Sdiifor'rro. rue Cu/vier, rue ds 
la Maketlerie, rue Boucher-d-e-Perilhcs, rue des Arts, 
rue de 1 lincue, rue de l'IuJustnie, ruo de Soiabî-e, rue 
de Sébastojiol, rue Neuve, boulevard de Paris, boi.u vard 
de Cambrai. 

LE SERVICE D'ORDRE 
Le jour de la Cavalcade, le service d'ordre sera 

assuré par la police locale dirigée par M. le commis
saire central, quatre-vingts gendarmes sous les or
dres de M. le capitaine Lobas, le corps de sapeurs-
pompiors, et deux coimagnies du 43e de ligne. 

La troupe sera cantonnée à l'ancien Collège où le» 
soldats prendront leur repos. Lo mess des sous-otS-
ciers sera installé au Café Pandore, me Pauvrée. 

De nombreux Ronbnisiens. actuellement sous les 
drapeaux, sont arrivés, mercredi soir, à Roubaix, 
ayant obtenu une permission spéciale à l'occasion de* 
fêtes. 

m 
GARGANTUA et «es marmiton» 

LE PROGRAMME OFFICIEL DES FÊTES 
Vers la fin de la semaine paraîtra le programme officiel 

des Fêtes_du 31 mai et du 1er juin èuSté par la Cmmis-
eion municipale des Fêtes et le Comité de la Cavalcade. 

Ce programme très déUuile comprendra tous les m -
&eignefneot£ désirables sur la cavalcade, l'itinéraire, les 
groupes, etc., le festival de quartier, les concerta ps-
blh-s ; les fêtes de lundi : Cérémonie de U premiers pier
re, promenade des géants. 

Ce programme, le seul officiel, des grandes fêtes rou-
baUiennes, sera vendu an profit du nouvel hôpital. 

— x — 
' VOIR A LA PAGE 4, la liste des Hôtel» et Res

taurants de Roubaix, recommandes aux étrangers 
pour les fêtes du 31 mai et du 1er juin. 30945 

Fenêtres a louer, sur le passage, du cortège ds 
31 mai : Voir aux annonces. 31009 

Trois-Port.es

